
On sa i t M M ! q u e M . l'abu •- S u a fondé e t a v a i t 
d i r i g é j u s q u ' i c i l a r e v u e La Démocratie Chrétienne 
d a n s l a q u e l l e s o n t t r a i t é e s l es q u e s t i o n s s o c i a l e s à 
l 'ordre du j o u r . 

Le d é p a r t de M . l 'abbé S i x c a u s e r a , n o u s le s a 
v o n s , de v i f s r e g r e t s p a r m i les o u v r i e r s c a t h o l i q u e s 
d e T o u r c o i n g , qu i s ' é ta i en t a t t a c h é s à ce p i è t r e si 
é l é e t si c h a r i t a b l e e t d o n t l e s e f f o r t s p o u r a r r i v e r 

à un a p a i s e m e n t s o c i a l o n t é t é d e s p lus m é r i 
t a n t s . 

R é u n i o n d u C o n s e i l m u n i c i p a l . — Notre a s s e m 
blée c o m m u n a l e cont inuera aujourd'hui mardi ,à 8 h. 
d u soir , la discuss ion des affaires à l'ordre du jour de 
sa sess ion ordinaire . 

U s e r a f l a d a r ô d e u r s n o c t u r n e s . — S i x a r r e s t a 
t i o n s . — Dimanche mat in , M. Destoinbes , marchand 
de chaussures , rue F in de la Guerre, trouvait , à son 
réve i l , sa porte o u v e r t e et son magas in dan« le plus 
g r a n d désordre. La 'serrure avait é té forcée , e t on 
ava i t fouillé partout . Mais il n'était pas reste d'ar
g e n t dans le compto ir , e t o n n'avait e n l e v é q u e trois 
paires de bott ines , de la va l eu r d'une c inquanta ine 
de francs . 

On s'était éga l ement introduit, par les m ê m e s 
m o y e n s , chez M. Briet . r u e Saint-Jacques. Là on 
s'était contenté d'une paire de chaussures . 

Le s erv i ce d e la sûreté recuei l l i t auss i tôt d ivers in
d i c e s qui lui permirent de mettre ia main s u r l'un 
d e s a i l leurs de c e s vo l s audac ieux . Celui-ci, qui fut 
a r r ê t é d i m a n c h e d a n s l'aprèa-midi. .dénonça s e s c o m 
pl ices; et tons sont ai lés l e rejoindre- lundi , à la pri
s e » de Tourco inp . Ils s e n o m m e n t : Henri Hage , 29 
a n s ; Emi le Leclercq, 17 ans , Jean Baptiste Quint, 18 
a n s ; Louis Demunck , 18 ans ; Jeari Bérat, 17 ans ; 
Louis Delnatte . 20 ans et Arthur Stalens , 2o ans . 
Depuis longtemps aucun d'eux n e travail le rêgui iè-
m e n t ; tous , demeurent à la Croix-Rouge. 

Une sept ième arrestat ion, qui pourrait bien n'être 
p a s é trangère à ce» vo l s , a é té opérée lundi so ir . 

r, aCalre ne l a m e de Gand. — Lors de la dernière 
descente, 4 Toarcoiug, du jug» d'instruction, M. belalc. 
pour le vol de numéraire au préjudice do M. Dumortier 
Jubaru, propriétaire, rue ileGand. on nous avait dit que 
François Cau. marchand de chiffons, rue Jmiibart C M -
pain avait t-léarn'té une seconde fois et conduit à Lille. 
en inVina temps que son ancien logeur, Leopold Uuélens 
mais ce dernier seul a «té réintégré a la prison de Lille, 
et Cau. après avoir été maintenu jusqu'à 8 benres du 
sotr, i Tourcoing, a été remis eu liberté. 

One a e r e s s l o n nocturne . — Le» agents de police lies 
rous-xaux et Dumortier, de service sur la place Tbiers, 
dans la nuit de ditnauclie * lundi, enleadirent lont à 
coup de< appels au secours partant de la rue Cbaatv. Il> 
se dingereut aussitôt de ce cùté. et virent quatre indivi
dus aux prisés. Après une longue ronrsuile, il* parvin
rent à rejoindre le nommé Constant l'attyn.âgi: de î3 ans, 
deu.euraiit sentier du Hallot, d'origine belge; son cama
rade Angnste-Usesmier*** <** ** a*"- demeuranl A l'Enj 
nette, n'a été arrêté que lundi vers le srir. 

Tous deux avaient assailli pour nue cause qui n'est pas 
encore bien élucidée» les nommés Vertiéke et Del boule ; 
ce dernier est parvenu a se dégager, mats -on compagnon 
a été roué de coups par Pattyu, qui aurait lim par .ui 
faire on mauvais parti si les agents n'étaient pas arrives 
a temps 

i B K c k * a' daaSaliter, et il aitw a s u b r une assez 
longue uileirtiptioii et travail. 

l'atiMi, <|ui redouta l'expulsion, du relie a rejeter l ni* 
les torts sur Verliecke. 

S n s a u t a n t d'un camion . — Lundi, i S II J 1 i - ": 

soir, un jeiiiK- garçon île l.i ans. Henri Bmiy. Iiouraii.l 
tapis, demeurant rue du Caire, n. 41, *• lait bis e ur au j , -,|_ | , 
camion qui descendait la rue Nationale. Arrive près de 
l'Hôtel-de-Ville. en face du café Louis, le j . une homme 
voyant nue la voilure ne prenait pas la direction qu il 
devait suivre, sauta sur le pavé. Mais il avait mal pris 
son élan el II tomba si malheureusement qu'une roue 
lui passa sur le pied gauche. Heureusement il n'y a pas 

e n de fraetureet il a pu, tout en bottaut un peu, retour
ner seul chez lui. 

Soc ié té d e s s o U a o s s — La Malice ml . un- i le de dis-
tribut on de- rncouipeirses se tiendra le dimanche Ï3 dé
cembre, an Grand-Théâtre. 

L'orchestre des Concerts populaires s'y fera entendre 
et exécatera diverses oeuvres de MM. Lecocq et KVmui. 
membres de la Société. 

Le bur rau de la suictété, pour 1893, vient d'être coust.-
tué comme suit : 

MM. Charles Bannis, président ; Moy, vice-président ; 
Théodore Barmls. secrétaire général ; Damien, secrétaire 
de correspondance;Quarré-ReybourLon,trésorier,Higaux. 
bibliothécaire- archiviste. 

I l O l i e u i ' s l | ï du luatin, 
alors un •. entra nie eccIéVia» 

M. B r u w a a r t à Lille. — Le cotisai général de Franc, 
à Chicago, M. Hruwa'Tt, est arrivé i Lille lundi matin 
Il a élé reçu par MM Julien Le Blan, président de la 
Chambre de commerce, et Paul Ie Blanc, fllateur, qu'il 
avait t in t par!!e;iiié»oiti»«! einn": Cl A'nAnqri". 

tprés avoir i lwé .h*z ce rterii"». il s'eut rendu a la 
Cbanih'e de commerce, ou il a eutreienu de nombreux 
industriels de noire wiie i e uttCitiçiUS ooiiimcrci&tes rt 
notamment dn nouveau l.iril aiiiéi-H-iin. On «ait q le M. 
Brnwaert.par ses connaissances tooles spéciales, a rendu 
de signalés services à nos compatriote»* lors de l'Kxposi 
tion de Chicago, et que, mieux que tout autre, il est apte 
a traiter ces questions commerciales qri'll commit âiflr.d. 
M. Bniwaert quittera Lille mardi matin pour se rendra i 
Honbaix, où il est attendu. De là il so rendra à Amiens 
et à Reims. 
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— COURS du Mardi 11 Décembre 1894 — -
HARDIX Ba ITHt:KS, *5 <<-i,lliii.« la dnuiaiiie 

i Mzkfl-t' r r a t c h è ~ [i-llt. I r u n l a c é » 
Langoustes «,•"» et 

• (grosi ...» ..-i 

lit I K t l s (ladoni. 
Mai ennes blanches extra i.50 
Anglaises (extra-lluusi. , 2.0U 
Moules (le kilo). " ,» 

KalaiSOns 
Saumon route le Ijikil. 1.00 
Morue nouvelle . Iet|ik. 0.75 
H«n nu» i»iu » à «S 2p l i n ll.lUpiKe 
I r a q u c l o l s u.15 la pièce 
4 3 - 3 3 . O S 

Maquereau 

Flotte 
Rougets 
LarniletXpleisi 
Truite saumonée 
Anguilles de rivière 
Anguilles de mer 
Vives. 
Saumon blaue 
Crevettes 
Brochet teau douce) 
Merlans . . . 
Eperlans 
Merluches. 

renjrB frai». 1 pour 

Sardints fumées, 11 remîmes la douzaine 
Vér i tab le» K e a p e r o . harengs rames sans sel 0,*t la piire. 

ipertlnes, saus rivales, wl Ir leoeul HUITRES VICTORIA' 

Concerte et £pe0*$ck? 
Dna so i rée récréa t ive a u P a t r o n a g e S a i n t Henri 

Lue n.mibrense assistance se pressait, lundi dans 11 
salle du Patron;,'/!-. rue Labrayi'rr, où une inlrressiinti 
fêle de famille litail iliUllH»' 

La chorale « :sl Grégoire », habilement dirigée par H. 
II. l'iers. a la 1er prêta avec maestria Les Clochettes èl 
ie* Vignerons, l'ne fantaisie pour mano, à quatre mains 
a été 1res bien :onée par MM. L. July et Gtiestem, ams 
que IM perte d-i pat*, page exquise, qui a soulevé les 
applaudissent! nls de. la salle entière. 

Le jeune Ch. l'iéren* est un comique de bon aloi ; s ! 

chansonnelle. 'e (iénrrnl Pompa», a heaii'-uipi v 
diloirc: M. Venwna*r*ebe a obtenu tout atrtanl 
avec h t'iis à /VI/«J, qu'il a < rn leiiienl déte 
duos, nom pian» et clarinette, "iii - l é rendue dans la 
perlée m par MM. Des tuinaui i fflMstein. Siru.»lon^ 

i! , ..'oni' •• u q u e te- Barrir* ckampttrrM, qui a pro-
.' i | ,n- une li-larité générait?. I.,i I! n ' 

ia f.'ianoti. . li- LabéciK . Unit i • lui rprél > 
|i , iféiicitalions,parliculii n inerit Chaniphourc> 
.^•_, :.. Colladan (.vi. K.:ielisis/. Une aam- Côuiù 

die en un 'te. If* Qnutre- prune*, a clô'.uré celle fêle de 
fail l i 'e Un -e- imle s liree sera offerte dmianclie pro 
• ba m. Iti l'-cemhre. 

non11 l 'avons re'al 
iastique lui gr > icremeul in 

salie, au moment où il allait entrer a l'Epicerie Pari 
sienne. Le IBS aîné de M. Ssnterne avait repoussé l'insul 
leur, et avait fait preveuir un age..l. Quand celui-ci 
arriva, l'ivrogne était parti; d'après les renseignements 
lui mi furent donnés, l'agent suivit pour ainsi dire 

l'homme à ia piste, et l'arrêta rue de Meuin. L'inculpé, 
qui avait toujours protesté de son innocence, fut remis 
eu liberté, après un interrogatoire sommaire, i Lille. On 
avait pensé que l'affaire en resterait là; mais elle a élé 
appelée aujourd'hui et qualifiée « IvresK et tapage inju
rieux ». Le prévenu est présent et a une altitude fort 
con /euable. 

U y a six témoins: ie premier n'a pas une certitude 
absolue de reconnaître le prévenu; le second, n'a aucune 
hésitation : c'est bien lai qui a proféré les propos infâ
mes à l'adresse du vieux prêtre. Le troisième, au con 
traire, vieil! déclarer de la manière la plus formelle que 
l'inculpé n'a rien fait. Il passait bien à ce moment rue 
Saiat-Jacques, el H le suivait de prés, sur le trottoir 
opposé à 1' « Epicerie Parisienne; » il a vu l'iusulteurqui 
est un no'i'iué Duiilleul, d'une Uil le p lus 'é levée que 
l'autre. Un autre témoin, un cabaietier, vient déclarer i 
>on tonr que ce Duiilleul se serait «enté dans son éta
blissement, que ce serait loi qui avait tout fait et qu'au 
autre serait condamné à sa place. 

M. Roui'lé,commissaire central, interpelle-ces témoins 
avec une extrême vlvac'té : « Comment, dit -il, vous sa 
vie* qu'un Innocent était arrêté, et vous ne dites 
rien, pour faire connaître la vérité .' Mais ne pourrait-on 
pas supposer autre chose ; ou sait quelle est la situation 
du contrevenant qui est expulsé loiéré : n'aniaiton pas 
organisé un complot pour le tirer d'affaire t • On * • 
rechercher ce Duiilleul, le grand maiare — et tous le> 
témoins qui ont entendu ses propos. i:-lle singulière af 
faire reviendra dans 15 jours. 

LES R I E S PARTICULIÈRES. —r f:n ce qui concerne la ru. 
d'Alsace, la question n'a pas fait un pas depuis quinzi 
jours. Seulement il est i remarquer que deux proprié 
laires, qui n'avaient pas cru devoir prendre au sérieux les 
avertissements qu'il» avaieut rei;us, ont été cités par 
huissier, et se ;sont vu condamner à ï fr. d'amende et 
aux frais, i iiiant aux autres, qui ne demanderaient pas 
mieux que de s'entendre avec la ville, il leur est accorde 
un nouveau délai de 15 jours pour se concerter. 

H en a élé de même pour les propriétaires d e l à rue 
de l'Anndoiuierie j l'un d'eux, M. D..., a fait observer 
qu'où aurait bien dû ne pas le comprendra daus les 
poursuites ; il a fait construire deux maisons en 1877, el 
il les a toujours fait éclairer, la nuit, par deux lanternes: 
cela lui a coûté 25 fr. par an, soit au total 42o francs. Kl 
voilà qu'on le traite comme ceux qui n'out rien fait. Ces 
Messieurs ont fait preuve de tout le bon vouloir possible: 
eux aussi vont se réunir. Mais nue eboae qu'il* n'accep-
terout jamais, comme l'a déclaré M. Didry-Dabrulle.c'esl 
cette condition qu'un seul intéressé serait responsable 
vis-à-vis de la ville. 

L'ÉMT DE.1607 . —Mme Vve C . . . rue Nationale, qui a 
lait placer sans autorisation un seuil de porte, en saillie 
sur .e trottoir, est condamnée à J fr. — avec contrainte 
par corps fixée à î Jours — et à la démolition. Une au
tre affaire de réparation sans autorisation est remise à 
qniaaaiiie : il s'agit d'une amrie au mur d'une maison, 
frappée d'alignement, par la aaué d'un camion: avant de 
penser à demander l'autorisation, on a d'abord fait bou-

Tombola de l 'Assoc iat ion de* Ancien» él v e s de 
l ' Inst i tut . u r g o t — four la derirtcTe"lois, il esl raïqjeie 
aux gagnants de ia tombola des Anciens élèves de l'Ins
titut Turgot, que les lots non réclamés pour le 15 eéeem 
lire inclus, seront acquis à l'oeavre. Voici la liste des 
numéros u.isriiaiits ; 

••M',. t*U. MM*. 3982. 1119. 3IW. :.'.<W, 5JW. K37I. UM*. t"<13. 
ÔO'JO. U S , '.303. 3:1 Î3, 397'., 7013,191i, 23V;. 5111, is39, 176J. 

Les lois peuvent être réclamés à l'Institut Turgot. 03, 
rue 4a Si ubisii, contre la présentation du billet portant 
le numéro gagnant. 

X.a c o m m i s s i o n de 1' « U n i o n Tonrqnennolse . » — 
N'ou.s apprenons que autre soojelé luume'ua'e de gymuas-
tique J « Union Touriiaeiiiici.su » vient de procéder au 
renonve.' lementaiiu'el de son comité. VOICI sa nouvelle 
composition : Président. M. Kmile Frère; vice-présidents, 
MM Gustave Debrabant et Jules parent: secrétaire. M. 
ICnaii Vandebeuq'Je: seerétaire-adjnint, M. Arthur Glo
rieux' trésorier. U. lliwiolyte Paveur: trésoiicr-adjoint, 
SI Louis Del molle; garde matériel, M. Ilonri Leblanc: 
-tdjoint M. Ernest Glorieux; commis* 'ires, MM. Fidèle 
Leblanc, Louis Dutnez, Paul Beulque; moniteur-chef, 
Louis Delaunoy. 

LinseUes . Hrunion du Conseil municipal. — Le 
-Conseil municipal de Linselles se réunira vendredi pro
chain à 5 hecresda soir pour délibérer sur les questions 
su ivantes: 1. Avis sur rfiûfjqétc du sectionnemeiit du 
canton nord de Tourcoing; S. Approbation des plans d'ali
gnements de diverse* m e s de la commune; 3. Nomma 
tion d'un délégué au bureau de bienfaisance en remplace
ment de M. Lemesre décédé. . 

— Une voleuse émërite. — La gendarmerie d llalluln, 
•irt -e des gardes-chainpéties de Linselles, a arrête di- : a son siège chez M. Georges L'oeil, rue de la Latte.la. Le 

matin Rosalie Coruard, dit « Ridée », femme I premier concert de cette société a eu lieu dimanche de-

Tourcoln». — Représentation théâtrale —La jolie 
opérette de Lecocq, Le jour et la nuit, a été rendue lundi 
soir avec un réel succès, devant une salle bien garnie. 
Mme Lanfant-Guy a chanté d'une façon charmante le 
râle de Manola. .Mina d'Engis était très bien aussi en 
Uéatrix. De côté des hommes, M. Delestang bien en voix, 
a fait un Miguel très intéressant. Quant à MM. Louis el 
l lenn Couvreur, ils ont rendu, avec leur brio habituel, 
les personnages de dou Draseiro et de Calabadzas. Enfla 
dans l'ensemble, l'interprétation a été fort satisfaisante. 

Delcsat'e, accusée de la plupart des vols commis à Lin
selles el aux environs depuis plusieurs années. 

Cetto feni me, donl la réputation à tous les points de 
vue était détestable, avait toujours su, soit par les pré
cautions qu'elie avait prises, soil par les alibis qu'elle 
s'était ménagés et fc?njours par ses dénégations, échapper 

* Voici te fait qui a motlvà son arrestation. Dans la nuit 
de vendredi à samedi, M. Gaiîenne Dulhoit, cultivateur à 
Wousbecques, constatant qu'on s'était introduit chez lui 
«ar une incarne donnant »ur la cave et qu ou lui avait 
dérobé I jambons, 5 grosse* pièces Je lard un pot de 15 
Vito» de graisse, un pâté de téta de porc. S nioltes de 
i„. T r e et une paire de bottines, soit au total 60 kilos de 
:„.' , , saadises , pour une valeur do 80 Ir. environ. 

«i Y'- '-tenue porta ses soupçons sur Rosalie Cornant, 
„i'si ^ n i . NSiait Met nourl'avoir eue A son service çom-
qu il c o n n ^ w ' 1 • .. Vââ3it souvent aperçu qu'el e te 
vn a | . u"T«r5uT' f i» B i e ^i la gcndar,neriePd4.aliuin ven-
dred i s i rP sirrioV A I* pretr.ière heure les gendarmes 
v ï ïdava ne M ^ o ' r t e , Us deux garde* Ghestem et Du-

t\^?%6
 d " f i * f t t T S » ; adjoint de Linselles, se reu-

SaienVchezV'acrusIe'ou »>. » W ^ é H e ? S n s 
amena la découverte d<:« .objets volés. les Jambons 
.taieiit complètement e m m a i l l o t a dan» M aJ^„„e 
plusieurs terrines contenant du P « ? ° u 'du !henrre 
ïvaient élé placées dan* une w ^ n e à tfpin*w« pnfou.es 
dans du feinter. Tandis qu'avait Heu 1* «•"«^J 1 ;" 0 , ' . ,* 
v . teuse avait trouvé le temps d'enlevMBMJPOt de graisse 
qu'elle avait été porter derrière une motte déterre p.acee 
a plus de 30 mètres de son habitation. 

Rentrée chez elle et se voyant découverte, elle prit son 
élan par une fenêtre, et essayé de se dérober par la fuite 
ù travers la campagne. 

Reprise bientôt el accablée sous le-, preuves, ia femme 
b a s a l t e a essayé d'apitoyer le» agents de la force pu-
biiqoe et leur a offert, moyennant sa liberté, de leur 
paver « leur dérangement ». 

File a été conduite à Halluin, puis à Lil le; «on arres
tation a rendu la tranquillité aux éleveurs de poule's ou 
«te lapins, dont les ponlaillers ou clapiers étaient conl 
nuel leuuii l vlùtés par cette femme. 

t un public très nombreux. Le programme, des mieux 
composé, a élé fort bien exécuté dans toutes ses parties. 
Le public a beaucoup applaudis les différentes personnes 
qui onl prêté leur concours à cette soirée. 

M. Kuppferl, a joué avec goût deux fantaisies pour 
violon qui ont élé très goûtée de l'assistance. MM. Kal-
ileche, Mlgnotte, D-'scheerder, Honoré pinck et Loeil 
ont été pour beaucoup dans le succès qu'a obtenu ce 
concert. Une petite comédie Les Trois valets, très bien 
interprétée par quelques membres du club, a terminé 
celle charmante soirée. 

Bousbecquea ,— t u vol Un vol à l'aide d'escand-
et d'effraction a été commis, daus la uuil de samedi à 
dimanche, à la ferme Cadaiue. Les malfaiteurs se sou> 
introduits dans la cave en deseellaut les barreaux du 
soupirail et ont enlevé quantité de victuailles et d'objet-

iqui s'y trouvaient. Une perquisition opérée ehes la feinn.. 
.Corner Rosalie, à Llnselte'. soupçonuee de ce vol, a fan 
«lécouvrir la plupart des objets dérobés et a amené l'ar-
restation de cette femme. 

«fa l ia in — '""' nomination dam la douane. — M. 
niîf . iur brigadier des douanes à Halluin, vient d'être 
nomn'e' SOBJ li^otonant, A la direction de Cbartevjlle. M. 
Dufou'r qui, depM* Plus de deux ans. remplit le» f . .ne 
t ons de bngadier à Hallnin, y laisse les meilleurs sou 
venirs. T o u i e a n x qui .'e Mjii ia.ssei itsont unimmies .. 
regretter sou départ ,eten uiftn. temps, à le féliciter d 
son avancement. 

Comme Prime extraordinaire 
i «A* lecteurs, la librairie du Journal de Kouba'x met ei 
vente au prix de 1 f r a n c » , et 2 , l i O par la poste, ut! 
A L J I I J * *» E M€SH»«JE superbe, composé de romances 
et de ino."«ea«x d e P'aao eboisis . 

Titres des morceaux : 
i (vi.'-hrp v e n œ t . — '.. CanUte. — 3. I,e Gondolier. — i. Au-

d' iVulièe - «Tlawcie funèbre. - s. tes Plaintes de la jeune 
I é - ' ' i > t o ^ » l l ^ a a t e e . - S. La Truite, - 9. Toglon-Croa 

stadt. m a S b ^ l S ; ï îrénade de Don luan - H. Annette. 
polka. - iiTl'EIOfc'e de» larmes. - 13. Polka des Fous. - I». 
"liant de Mignon. — « . Ai» «favori - 16. La sérénade, r* »» 
Polka lente ' W. Vkimcm&r^ 
20. Air de Renaud 
S u r l l a u , Dnetto. 
Quadrille des Lanciers 

Grand-Théâtre de Roub&ix 'Hippodrome) 
J E U D I 1 3 D É C E M B R E 

REPHÉHBNTATfOX MUNICIPALE SIÏBVE.VTIO.'VIVÉE 
— SPECTACLE DE FAMILLE — 

• S I • J ' É T A I S • ROI • 
OPÉRA COMIQUE EN 3 ACTES. — Musique d'Adam 

Au 2* acte 
B a l l e t d e s B a ; a i l ê r e * 

Places ordinaire. — La location est ouverte Prix des 

T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Audience du 
lundi if decembif. — VOL D'UNE BAIII.AOBU«E. - La voi 
lure à bras de M. Labbe-Coppiu, rue Saiul-Jean à Rou-
hait , a\ ait-été laissée à l'heure dé midi en face de la 
porté dn magasin, quand, peu de temps a"Jfrès, -M.'Larme 
constata qttVIi.: avait disparu.' il alla immédiatement 
faire sa plainte, pendant que son domestique allait opé
rer des recherches daus le quartier. Bientôt le domeslique 
(mura la Voiture que poussaient li..uii>oillemciil doux 
liiimmes ' ènaerellenent il n'hésita pas a cont nr In3'•-
v.duset VéutCtile an pis te . 

Les denx homme» awiités si,ppelaienl Joseph Librecbi, 
i>7 aus, forgeron et F'édiric JSnaa'.irt'e, <i«i:us. iiifcaiii-
•len •> oeursul tous lieux à T t o u w x : il- fit ! rfArem 
ou* deux 4ÏftU If.uaieiil la vollnr' rt'nne personne qu'il" 
i - cuiiinosiaie.il pas , t un) les avaieut charge.-, de pr KC 

,ii-r à un d*(*Jnaueiiienl. l's soutlenni-nt te méni • sys 
:ème à raiidieuca ; sur la demande du l'un des preve 

! ause c s t r W t g » » » I Wsf*»»»a« • * > • » . * ' 
u de soii ueieoseur. ^s»»^B»»»r« 

MTUIE.XE HT s.uj UMTÊ. — Un marchand de chiffons de 
la rue du Moulin Kagot est condamné à nn fr. pour avoir 

-taisSé séjourner des immondices dans nne cour de cette 
rue. 

L'ARRÊTÉ SLH iJts VELOCIOAOKS. — Le vélocemen lillois 
pu a été pris Circulant avec sa machine sur le trottoir 
lu boulevard, est condamne à 1 fr.— Il a été prononcé 
tualre peinrs d'emprisonnement: o pour récidive d'ivresee 
! une pourvoies de fait. 

t o u r .l 'aiM.ct d e U u u . i i . — tfaa ftcatio» ils nttwks 
V'iud • tire. — La -oiir d upii^i a J.-'i.l • (|u'a partir du 1er 

janvi. r, ioules ses audences , même civiles, ne s'ouvri
raient plus qu'à midi, au lieu Je onz'i heares. 

CORRESPONDANCE 
• \rticmt -fi*" 

min* l'on li'tw i Ae. la 
>ynai n uga 
'lnition. 

— — " 
] A s s a s s i n a t d'an so ldat . — Cette nuit, deux jeune» 

soldats du 8e régiment de ligne rentraient i ia caserne, 
à Boulogne, quand, arrivés place Frédi-nc-Sanvuge, Ils 
virent un de leurs camarades, nommé Delpierre, eiendu 
sur le sol; le croyaut sous l'empire de libations exàgé 
rées, ils se mirent en devoir de le ramener an quartier 
pour lui éviter une punition. 

Grande fat leur stupéfaction en y arrivant, lorsqu'ils 
s'aperçureul que le pauvre garçon était couvert de sang; 
le docteur Lamiot, appelé aussitôt, constata que l'iufor-
lune militaire venait d'élre victime d'une tematived'as-
siissinat ; il avait reçu eulre tes omoplates un violent 
coup de couteau qui avait détermine une. abondante 
hémorragie. 

Son état est si grave qu'on a dû ordonner son trans
fert immédiat A l'hôpital. 

Les auteurs de ce lâche attentat sont activement re
cherchés ; certains indices établiraient que Delpierre est 
tombé dans un véritable guet-apens. | 

SINISTRE MARITIME A ÉTAPLES 
SIX VICTIMES 

Un sinistre maritime des plus émouvants et comme il 
s'en produit malheureusement trop souvent sur notre 
littoral a jeté l'épouvante et la consternation dans la pai
sible population d'Klaples. 

Dan* la nuit de vendredi A samedi, alors que tous le» 
bateaux du port étaient sortis pour la pêche aux harengs, 
un draine sinistre s'est déroule à un mille environ de la 
côte do f.atniers, vers une heure du matin. 

Le bateau IU4I, te Saint-Hubert, patron Marc Go**elia. 
moulé par huit hommes, a élé saisi par un tourbillon 
qui a englouti le baleaa avant qae les malheureux qui le 
moulaient aient pu songera se sauver. 

Le bateau 1U6I, le Saint-Laurent, patron Leprétre qui 
se trouvait derrière le 1941, apercevant le danger que 
courait l'équipage, se porta résolument à son secours et 
malgré une lutte terrible contre les éléments et tous les 
•fforls ils ne purent sauver que le patron Gosselin et nn 

autre matelot. 
A l'heure actuelle il n'a pas encore élé possible de re

trouver tes cadavres des s ix malheureux engloutis, dont 
voici les noms : 

i . Claude Brévier, 38 ans, marié, père de plusieurs 
enfants: t. Louis Desctiarles, 3a ans, père de plusieurs 
enfants, tous deux matelots ; Iules Dachicoart, 16 ans, et 
Auguste Matliius, 16 ans, tous deux novices ; Marc Gos-
«elin, fils du patron du bateau. Agé de 14 ans, et nn de 
se* petits camarades, Joly Gilbert, âgé de 9 ans, tous 
deux mousses. 

Nous renonçons A dépeindre la douleur des familles à 
•'annonce de cette terrible nouvelle qui fait des veuves 
et des orphelins et jette la pins grande douleur chez les 
parents inconsolables des malheureux jeunes gens d i s 
parus. 

A quoi le T a p i o c a H i l a doit donc sa réputat ion • 
demandait-on : i c e qu'il est l e me i l l eur , tout s imple
m e n t . E s s a y e r - e n et v o u s v e r r e z . 38743 

TFaT^sT .C3HC«>TT3E; 

LE BALLOTTAGE D'ALOST 
Election de KM. Woeste et l'abbé Daens 

— ' n vot de 148 francs a été commis, dl-
! manche, a onse hume* du malin, chez Mme Devys, rue 
I Lambrecht, i Courtrai. Ce vol a été commis avec effrac

tion. l'u jeune homme soupçonné a été amené devant M. 
Loogbs, commissaire de police, qui, après l'avoir Inter
roge, a cru devoir le laisser en liberté. 

Caaraa- laa Courtrai . - fia gendarmerie a procédé, 
luudi matiu.a l'arrestation d'un ouvrier agricole, Camille 
Vaudorpe, qui, dimanche soir, au hameau de l'Aigle, au 
cours d une discussion, a porté, dans le dos, an coup de 
couteau i. un habitant du hameau du Chat, Achille Cal-
lens. menuisier. -

B i s s e r n e m , p r é s Courtrai . — Une disparition. — 
Depuis te % décembre, Charles Scheemacker, âgé de 23 
ans, ouvrier en lin à Biaseguem, a disparu de son domi
cile. Ce jour-là, il se trouvait à Courtrai, en compagnie 
d'un de ses amis. On croit qu'il est tombé dans le canal 
en retournant à Uis&eghem. 

Courtrai . — Marché du 10 décembre 1894 : 
Grains. — Froment blanc, de 11,75 a la.oo l'hectolitre : fro

ment roux, 10.7S à 11,10; seigle, de 10,00 à 10,50: avoine, 15,00 
4 15.50 les K» kilogs: fèveroles. 17,50 & ts.00. 

Denrées alimentaires. - Pommes de terre jaunes, de 9.00 
à 10,00 les 100 kit. Pommes de terre rouges. 8,50 & 9,00 ; beurre, 
de 1,01 a 1,09 le demi kilog.; retifs, de 1,8S é. 3.40 lests. 

Bétail. — Nombre de bétes exposées en vente. Vaches 17*. 
génisses 119. taureaux 51, bœufs 13. porcs 19. Bêtes vendues : 
vaches 145, génisses ISA, taureaux AS. twufs 15. porcs!'» 

La viande de bœuf se vend de 1,15 à 1,80 le kilo. 
Huiles, graines et tourteaux.— Huile de colza, W,50 4 00,00 

les 100k.,huile de lui de A5.50 à 00: graine de colla indigène et 
étrangère de S0.S5 à S3.25: graine de lin, de tj.50 à it,50; tour
teaux de colza, il U,n0; tourteaux de lin, de 15 à 16: chicorées 
«,50 à 13.00. 

Le marché de lundi a présenté très peu d'animation. 
Manln. La Sainte-Barbe. — Lundi, les sapeurs-

pompiers de Menin ont fêté la Sainte-Barbe. Après une 
messe solennelle, a neuf heares, à l'église Saint-François, 
le corps, après une promenade militaire en vil le, a été 
passé en revue par son capitaine,sur la place communale. 
Dans l'après-midi, un banquet a réuni tous les membres 
de la compagnie. 

— Une descente du Parquet. — Le Parquet de Courtrai 
a opéré, lundi, une descente pour instruire les faits rela
tifs a la rixe qui a eu lieu, dans la nuit de samedi à di
manche, é l'estaminet « Au Tambour », a la rue de 
Lille. 

COMBATS DE COQS 

3 pour 50 francs paires de plaisir à 10 fr. qui a eu lieu entre 
M. Fions Cousine de noucq et M. Uesmettre de Tourcoing. La 
partie s'est jouée chez M. Desmettre, place Saint-Jacques.Koncu 
a gagne les Ire et Se paires, la 3e a été nulle. 

— Un grand nombre d'amateurs se trouvaient réunis chez 
M. Gustave besrousseaux, estaminet de l'Ours, rue de Roubaiv 
pour assister à la belle partie de coqs barbarie écossais qui s'y 
est jouée entre l'Ours de Roubaix et l'Ours de Tourcoing. Des 
pans importants ont été engagés de part et d'autre. La société 
de l'Ours de Roubaix a gagné la i te paire, perdu la Je et gagné 
la 3e. 

— Beaucoup de monde aussi chez M. Bouche au Brin-Pain 
pour la partie d'un t d e 3 mort pour 50 francs, paires de plaisir 
a 10 fr. jouée contre ta société du Coeur d'Or de Tourcoing. M. 
Remy a gagné la première partie, perdu la Se, et la 3e est 
restée nulle. • 

On «ait qu'à la suite des erreurs constatée? a u x 
é lect ions J u U octobre dans l 'arrondissement d'Alost Entre garçons 
(Flandre orientale), la f^aihbre ' 'des î ^ r ^ s m r a n U tant, 
avai t décidé qu'il serai t procédé à u n n o u v e a u scrut in ' "- " " donc. -Ciiatl. 
de ha l jo t tageen c e qui concernai t d e i l i des quatre ! , \ l

a r , " r ' e J ^ L „ . P r 

députés proc lamés é l u s . ! 
Les é lect ions de MM. De Sadeleer et D i r i c k x ava ien t 

seules é té déc larées valables ; MM. V\ o ste et Van i 
\\ a m b e k e ont d û s e présenter de n o u v e a u d e v a n t le j 

corps électoral . 

CHOSES ET AUTRES 
Jolie n'aime pas la musique. L'autre jonr, comme sa 

maîtresse, attelée à son pi!.no, jouait sans relâche, elle 
vint la trouver : 

- Si madame continue a jouer omme cela des valses 
tout le temps, pour sûr que ma crème va tourner. 

pourquoi l'eau 

ôpousse 

fa l e le tant de 

— Cà doit étr> tes microbe* qui hurlent. 
•% 

l ime R . . pmsente son Mis i Bon eau. 
— T-uez. te v o i l à . . . Et ie u'en suis pas (1ère,allez I 

B'He, .désagréable et méchant. . 

I.:i r u e d u B l a u c - S e a u 
Tourcoing. 8 décembre 1894. 

Monsieur la Directeur 
du Journal de Honbaix, 

J'ai recours à votre estimable journal pour vouloir 
bien insérer les quelques tignus qui suivent daus votre I 
prochain numéro. 

La rue du Blanc-Seau, où l'on fait en ce moment une 
tranchée pour y mettre les tuyaux devant recevoir les i 
eaux potables, est dans un état vraiment lamentable Les 
ouvriers qui sont occupés à ces travaux jettent la terre : 
sur tout le coté de la rue, de sorte qu'il ne reste aucun 
passage pour les piéton;, qui, lorsque te temps est plu- j 
vieux, doivent patauger dans la boue jusqu'aux che
villes. 

Ceci incommode énormément les habitants de cel te 
rue, dont la plupart sont des ouvriers qui ne peuvent 
se rendre à leur travail sans se salir. 

J'espère qu'il sufûra de faire connaître ce mauvais état 
de choses par la voie de votre estimable journal, pour 
qu'on y laisse au moins un tout petit passage pour la cir
culation. 

Veuillez agréer, Monsieur, l'assurance de ma parfaite 
considération. Un habitant mécontent. 

moins intéresses? 
(Henri Lucenay.) 

PETITE CORRESPONDANCE 
D. T. — Les instructions ministérielles sur ce cas spécial ne 

sont pas encore connues. Aussitôt qu'elles seront en notre pos
session, nous ne manquerons pas de vous en informer. En 
attendant, l'intéressé pourrait toujours s'adresser à ta Préfec
ture. 

L. D.— Si vous avez fait partie d'une expédition, vous avez 
droit à la médaille coloniale. Passez à la Gendarmerie. 

À. D.,681. — Adressez une demande au Préfet du Nord. 
Pour l'état « signalétique », qui lient lieu de certitlcat de pré
sence, il y a lieu d'en référer à M. le commandant du bureau 
de recrutement, a Lille. 

D C, Tourcoing. — Cet avis militaire n'a pas paru dans 
>treJauraal. 
R. S.. 100. — Vous ferez partie de la classe 1*9», et vou* seiex 

assujetti à une année de service actif. 

T r i b u n a l « le « i m p i e p o l i c e d e T o u r c o l n u r . — 
ludienee du 6 dicemkre 1891.— L'audience a c o h m i e n c 
i 9 heure» nu matin, pour se terminer à 1 heure S|4cdf 
l'après-midi. Kl le était tenue par M. Brocart, juge de paix 
lu canlou-su.1; ministère public, M. Mouillé, commissaire 

central. En y comprenant les nombreuses remisés de la 
précédente audience, du M novembre, le >6l9' ,eompre 
uait 122 affaires; quelques-unes d'une importance excep-
lonneile. 

IXA ni' S *OI;T 1893. DÉFAIT DE DÉCLARATION. — Un 
udustriel d« U vilia avait pris en même temps à son 

se. vice un père et sou flls, .d'origine belge ; le père seul 
svail fait sa déclaration. d'Ctranijer, alors que son fils 
n'exerçait pas encore de mener. 

Or |a loi est formelle : tontes personnes — mineurs 
rointu'u — sont tenues de faire une déclaration, si elles 
exc-'cetit B*îêPr*i«r>, un commerce, une industrie ; sont 
seules (.x"«oi"«.si les'ménagères crut ne «'occ'upent que d* 
•eurs maisons. .'•• BOSP6 ./'?' 'te l'industriel ne faisant 
pas de doute, l'affaire » *»' remise pouf prendre de plus 
amples informations. 

AUTRE AFFAIRE UK DÉCLARATION. — Ou' * * " .fl** P ° u r 

travailler aux batteuses, on emploie géneùT'omeD]tun 
personnel tout spécial : le plus souvent on prenu .*J 
premiers venus, des nomades pour la plupart. L'entre
preneur, qui a souvent plusieurs machines, traite avec 
les fermiers au prix de tO à 25 fr. par jour, suivant les 
saisons. Outre la battensail a à fournir un chauffeur e l 

RT*T-OIVH.— ROOBAII. - Déclaration* <le namanendu 
lundi to décembre. — Germaine Hauwel, rue de Bethune.31 — 
Suzanne Scliewerzig, rue Soubise,70, — Victoire Gressier, rue 
du Fort, cour Couthier. i l . — Léa Fischlin. ruelle du Ballon, 
i-ourSegard. a. Madeleine Bekaert, rue d'Alraa. «56. — Jeanne 
Dckens, HOtel-Dicu. — Lucie Delbecque, rue des Rècollets. cour 
Vauboeck, I, — Victor Lepauw, rue de l'Alouette, fort Lepers. 
le. — Charles Wittebolle. rue de Leuze. 5», — Nelly Cauchefert. 
rue Tourcoing. 151. - Hathllde Thyry, rue Maubeuge. fort Lo-
ridau, 16. — Aurelie Goemaere. rue du Nouveau-Monde, cour 
Masure, 6. — Lucie Cadart, rue liecrrme. 160. — Joséphine 
Adriaensseiis, rue de l'Hommet, m . — Paul Peekx. rue St-
Jean, U bis. Blanche Mortier, rue Alfred de MBsset, maison 
Loeomte. — Mariage*. — Charles Gerstner, coifTeur. 3t ans. a 
LUI* et Zell» Hettemaert.couturière, STans, rue Blanchemaille. 
109. — Déclaration* de iéett. — Robert Vlaeminci. 23 mois, 
rue de l'Epeulej oour Debarbienx. — François Derierooot, 80 
ans, rue CarliânT, maison Dnshatelet, S. — Louis Spriet. 18 
ans, rue St-Hoch, 45. liumont, t jumeaux, présentés sans 
vie. m* Sotibise, IW. — François Quentier, 3t an», HMel-Di#u. 
— Onvry. préseulftoans vie. BOtel-D.eu. - Marie Van» aerebeke, 
16 ans, Ilotel-Uteat — Pierre Willemaecker. 78 ans, Hospice-
Civil. — Louis Cartier, 8» ans, rue de Tourcoing. 133. — Hubert 
Cartier, (M ans. boulevard de Paris. 61. — Berthe Lepoutre.- 6 
jour*, rne '<n Pays. St. 

WO QHCOISG.—DeelaraUcmi sm «swuwcsj du dimanche 9 dé
cembre. — AurteHelme, rue des PiaU. —Fernand DelpKnqne. 
rue de la Croix-Rénge. — Marie Vanhove, rue Dewavrin. — 
Maria Adam, rue de la Marlière. — Edouard Supply. rue du 
onnl-Rompu. — Joseph Roussel, ruelle Lepers. —' Du io. 
Ch .rb-s Hage, rue du Tilleul: - Bernadette Lapersonne. rue 
lu Dragon. — Battage du 10. — Achille Bnlcke. î l ans. bou
lier et HéléiKi Vaiidenbcrghe. -:,. ans, sans profession. — M-

.Ciiriihon» d* d*W*Jd« S. - intlen Marotte. V4 ans. lomestiqué, 
ftepitalerVil. -.Germaine Vnssiot, "G ans, ménagère, rue de 
liiiukerque, «0.—Pierre Lagaabe, JJ8 ans, Iis$erajn1, nie de Me-
iiii, III. - Marguerite lli.isez. • njois. rue de Menin. — Henri 

Bouigois 10 jonr», rue Etienne Motte. — Blanche Verkaemsi. 
ï uns, rue des Phalempins, -^ Marthe Dervaux. » mois, rua du 
ntleul, cour Wattuie.— Léon V'ervarlie, 3 mois, rue de la Latte, 

to. -*4biurice Giiromiprez. 69 ans. i«ntil»r^ rue de 
_.„ *lr —"Géiiua Moerrpan. 30 aus 7 mois, caharetière, 

ie Deuavrin. 

(ît^VOIS FUIBRES A OBITS 
Les amis et connaissances de l a ' f a m i H e SPB1ET-

I.EPEKS, qui. par otitui.^auraient pas reçu de lettre de 
faire part dii deoè» de Ijlonsieur Louis utigi l i*, décédé. 
à Roabaix, ie 10 décembre tatli, dans sa 19* année, 
administré du Sacrement de l'Extrême Onction, sont 
priés dé considérer le présent avis comme en tenant 
Heu et de bien vouloir assister aux Convoi et Service 
Solennels, qui auront lieu le mercredi 12 courant, i 9 
heure», $wJ.'ik'I!seSainL-Sépulcre. i Roubaix. Les Vigiles 
seront ubantéa» lè*-ffiardj 11 4arjit mois; à * béntes 112. 

- L'assemblée t la maison mortuaire; m e «t-rrooh, 43,' 

Un Obit solennel Anniversaire sera célébré au Mallre-
Aulel de l'église Saint-Martin, A Roubaix, le jeudi (3 
décembre 1W4, i ( 0 heures, pour le repos de l'âme de 
Mons)eqr PaulrKrnest Haijl ILLAHT, mîrguil l ier de la 
paroisse âaiot-IJarlin, epp^x$e parna Eprénte DkjTHOiT, 
pieusement d e œ d é à Roubaix, le H dj&e'tïibre 1833, dans 

L'anneau bnié. - 19. Rodetiky,JV**^— ut. étateur; les trois pu quatres autres ouvriers qui sont 
~to ifcLÙÏàTll i^Ter 'eu^auîée. — « . | cucore nécessaires pour le service de la- batteuse,, s o . t 

- -M. Dueate de la Flûte eucti^ie^^ . ^ ^ p , , . ^ f e r D u e r ^ui-mème, qni les pave à j ' h e u r e , 

Y .Tir tr .TU 
L,'Institut lnduutr le l d u Mord de l a France . — Une 

fausse manœuvre. — Le comité qui poursuit pour les 
•élèves de nnstitut"indastriel de Lille et du Nord de la 
l'rance la dispense de denx ans de service militaire, après 
s'être adresse aux députés de la région du Nord, a'a pas 
attendu lerésurtat «le leurs démarches auprès - du mini* 

lr*ll a desi le lVnovenTBre uereitw uuresaé aa-»aé*sdenit 
de la Lbarubre des députés nne pétition tendant a« même 
but. Cette pétition a été renvoyée à la c o m m u i w n de 

' *Nous apprenons que, dans sa dernière séance, la corn- . 
mission de l'armée a repoussé cette pétition & une très 30, a 5 fr., soit 150 fr 

plus la nourriture. Or< la police de Rencq a relevé une 
contra\ent ioneomme eiv4teâient responsable, i la charge 
d'un propnélairedel lutteoaes^nl travaillait posr M.L.... 
fermier ; parce qu'un ouvrier belge de l'équipe auxiliaire 
n'était pas en régie avec la loi du 8 août 1883. Il résulte 
des longues explications fournies à l'audience, que la 
responsabilité doit retomber sur le fermier. Le jugement 
sera rendu i quinzaine, 

LA «II DU 2 NOVEMBRF. 1892 SUR LE TRAVAIL DSS ENFANTS 
ET s a s KKMMKS. — L'inspecteur divisionnaire a relevé de 
nouvelles contraventions, à la charge dequatre fabricants 
de tapis ou d'articles d'ameabtomeut, pour iufraction é 
-l'arUcts 3 de la loi du i novembre 1892 : (journées de 
Il heures 3 |4et de 11 heures) et articles i l et 26 (défaut 
d'affichage d'un tableau indiquant les heares de repos et 
du texte de la loi. Les amendes s'élèvent au nombre de 

paroisse Sain 
iment d 
innée, administré des .acreinente de notre mère la 
Eglise. '— LCÎ "orsonnes qui, par oubli, n'au-

pas reçu de lettre de faire part ÎZ21. ft"1*»* de 
Sainte 
raient 
considérer la t avjs comme en tenant lieu. 

grande majorité. y] iNsui.Tss A u s PRJtTBE. — Le 30 octobre dernier, vers , des conséquences fatale* 

N O R D 
L e t l r a g u a u sort . — Les opérations du tirage au sort 

de la e lssse de i twi commenceront, dans toute la France, 
le 21 janvier prochain. 

N o m i n a t i o n eooléstastl<nie. — M, petilprej, curé de 
Boussières, est transféré i. Marquette-lez BoucOain. 

On d r a m e a. Doua i . — Une jeûna tille de 23 ans, ha
bitant les environs de Douai et qui prétend ato ir été 
séddtte par un jeune homme de 1« ans, se rendait lundi 
& Douai, où elle achetait un couteau. 

aluuie de celte arme, elle alla à l a rencontre dn jeune 
bomme et lai en p o r t ^ K o i r W s ^ i ^ ^ J t e j s * » «e frappa 
elle-méiôe de quatre cedos de ciritïWâulTaYortt. 

Le jeune bomme, q«i a élé atteint dans la tegiqn du 
cou, n'er-t pas grièvement blessé. Les blessures de la 
jeune flrle ne paraissent pas non plus devoir entraîner 

Hier, au cours d'une interruption partie des bancs de la 
gauche, on demandait, à propos d'un autre cours d'eau, pour
quoi une solution inteinaiiunaU n'était pas eucoreiulervenne; 
ou demandait s'il n'existait aucune espèce de convention in
ternationale en la matière. Je pose lu même question en ce qui 
concerne IBspierre. Des essais d'entente ont ils été faits 1 De* 
négociations ne IKMJI raient-elles être ouvertes on rouvertes 
avec le gouvernement français, la ville de lUiuban uu la ville 

de Tcurcotni? '.' 
» Les pourparlers pourraient et devraient être entamés, ou 

repris et menés ensuite avec célérité. Je suis convaincu qu'ils 
aboutiraient parce que les populations belges intéressées ré
clament une chose juste. Or. il n'est personne, même au delà 
de la frontière, qui ne te reconnaisse. 

is que sur l'Espierre on a installé, en terre française 

remplacé' par "un engin plus sérieux, en" attendant 
mieux. 

» Il n'y a pas un nombre très considérable de mois. M. An-
seele et ses amis ont . eçu a Gand, au V'ooruil, leurs corèl-gioo-
nairçs politiques de la ville de Boubaix. 

«Nous a u r n s maintenant en loi, sans doute, une espèce de 
ministre plénipotentiaire d'un genre nouveau. Avec nn peu de 
h»"nB, >»»"")«. l î iwi i 'r* , ite iiin précieux cnaciiurs ibUaritè), 
aider lé gouvernement -4 résoudre la scîbreusé question de 
l'Espierre. 

ii Uuand M. Anseele et ses amis ont reçu les socialistes de 

ptesau.Foe.tHi.maisâ Puétel de ville de Gand. 
Je lencage. quand les Jtoyéns roabali 

«and et surtout quand y Vlefâr* irT1 Ca'rrlrti;, toaVfaiand de 
jourrtiux et maji-ê socialiste de Roubaix. i réntrètenir tout 
d'abord des immondioes que la vitre de Roubaix nous envoie 
sans façon. Il lui restera toujours assez de loisirs, après cela, 

r leur — pour leur parler des exploits du capitalisme international 
SaSiwU,tl! i i1!*: Tf*? «»n ! A droite!) 

M. De Bruyn, ministre de l'arricBHure, de l'industrie, dn 
•e tiens à dire A M Hoyois 

. _ as d'entente 
e Rpupau e | de Tour. 

i memi 
Reuiaj 

travail et des travaux publics, — Je tiens k dire A M. Hoyoi 
que la question'de fïïsmèie *-
temps, que nous sommes -
ment français, après avoir 
avec les adaûomraltuas <x 
coing. 

» Le gouvernement français a pris, il y a quelques années, 
1 eiigagemeut défaire exécuter les travaux demandés. Nous 
réclamons coniinueTlement l'exécution de cet engagement et 
nous ne cesserons de-la réclamer que lorsque nous, aurons 
obtenu piame et •nlièrejuatice.H Tff.w—1 -"•"" 

aJ<t« . — l/n attentat. — Une cartouche i laquelle on 
avait mis le feu a été lancée par-deaius le mur d'une 
maison de la rue Chauve Souris, t jreartouehe n'a heu
reusement pas éclaté.On croit à un v e n m s c s personnelle 

- tVa roi aise ejractÀm. % si. PïCaper 
su Bois^o-Cbene, à été victime, dimanche 

vol detTet» d/n&bllfeirietrt et de divers objet*, 

THEATRE DE ROUBAIX rsitué rue» Archimède 
Richard-Lenolr . Direction : M" V K C V E G . DESCHAMPS. 
Bureaux a 6 h. 1.2. Rideau à 7 h. 0/0. — Jeudi 
13 décembre. — G i j r o l o t t e . drame à grand spectacle 
en Bâcles et 8 tableaux plus un prologue en 1 acte. 

« A I S Î S K i i i ; p \ m ; \ E D E R U L B A I X 
5, RIE DU CHATEAU, 5 

Séances des 8 et 9 décembre 1894 

DÉSIGNATION 

DES CAISSES 

Roubaix.. ! 
Lannoy... 
Croix.. • . . 
Wattrelos 

TOTAUX 

rERSSMgNTS 

SOMMES 

311' 89 71 159 

RBMBOVRS 

g sommes 

37 tî.850 67 
«3 20 941 

S49 hi 
* 8.0 . 

«10 . . 

116 17.911 21 
Les opérations uu mois de décembre sont suivies : A Rou 
iix : par MM.lliija.rdui et Delattre-Varlet directeurs -, et Mil. 

ffaut-Watine et Prouvost-Dehau. directeurs-adjoint! Lannoy. par M. Deffreunes Canet. A Croix, par MU. Adolphe 
Nedonsel et Jules Delescluse. A Wattrelos. par MM. Jean 
Baptiste Delchambre et Hien-Seyuave. A Ascq, par MM, L. 
Verdiérc et Jean-Baptiste Crucq. Le Laiuicr, FRÉHONT. 

Donnons d'abord les chiffres Uu 14 octobre , te ls q u e ! Boir-au,dis tra i t . - Comme il vous ressembl | l 
la Chambre les a rectifiés : «*, 

Bul let ins déposés dans l 'urne, 53 ,848 ; bu l l e t ins Jenne. tes vices sont des défauts: vieux, tes défauts 
nuls , 8 ,073; vo tes va lables , 51 ,775; majorité abso lue , | s o n t de-* v i c e s - (Adolphe d'Houdetot.) 
85 .888 . I «% 

Les suffrages s'étaient ainsi répart is en tre les trois i , , . ? { ' ^ ° n 8 . . p e J i l i i î 1 ™ - s ° u „ P J ° P r e . bonbenr. comment 
l istes en p r é i e n o e : . I ! a « e n a r e d « s autres qui y sont 

Catholiques conservateurs: MM. de Sade leer , r „ I m 

27.067, é lu; D ir i ckx , 26 ,584 , Clu; W o e s t e , 25 ,493; { 
Van W a m b e k e , 25 ,150 . 

Démocrates chrétiens: MM. l'abbé Daens , 23 ,498; ! 
De Backer , 21 ,876; De P a l s m a c k e r , 7.1,372, Planc-
kaer t , 20 ,549 . 

Socialistes: MM.'Anseele , 2 ,671: R. L u y c k x , 2 , 3 2 « ; 
Spitaels , 2 ,274; A . L u y c k x , 2 ,262 . 

Le n o u v e a u scrut in de bal lottage a e u l i eu d i m a n 
che , en tre MM. W o e s t e et Van W a m b e k e d 'une part, 
l'abbé Daens e t l 'avocat De B a c k e r de l 'autre. On sait 
combien la lutte à é té ardente en tre c o n s e r v a t e u r s -
«atho l iqucs e t démocrates -chrét iens ; e l le a atte int 
u n degré d'acuité dont il n'y ava i t e n c o r e e u a u c u n 
e x e m p l e e n Be lg ique . 

Les l ibéraux e t les social is tes o n t s o u t e n u ouver te 
m e n t les candidatures de MM. Daens e t D e B a c k e r et 
tout m i s e n oeuvre p o u r les faire r é u s s i r . 

Le résultat es t assez inat tendu ; e n effet, c h a c u n e 
des d e u x fract ions cathol iques a son leader é l u . 

M. Woeste est n o m m é par 27,549 v o i x ; M. l'abbé 
Daens , par 26,832 ; M. Van W a m b e k e , c o n s e r v a t e u r , 
e l M. De Backer , démocrate-chrét ien , é c h o u e n t . 

U n e i m m e n s e acc lamat ion sur la Grand'Place sa lue 
c e s résul tats . 

Les mani fes tants qui é ta ient m a s s é s e n cet endro i t 
ont cé lébré b r u y a m m a n t la v ic to ire d e M. D a e n s . 

U n incident : M.Josse Mertens , â g é d e 86 a n s , ren
tier et r e c e v e u r de fabrique, r u e d u Moul in , à Alost , 
avait é té transporté e u vo i ture pour v o t e r , le mat in 
Il e s t m o r t le so i r . 

Beurnaer t est rentré définitivement au barreau et 
a plaidé luu i i pour la pramiuM fois depuis 188t. 

L e s c h a m b r e » prendront leurs vacances de Noël le 21 
ou le 22 pour s'ajourner a iluiiiaaine. 

Il p a r a i t que, ù„us sou projet scolaire, te gouverne
ment ne prop ise p is d'allouer anx écoles qui consentent 
i se sonnieitri! à l'inspection tes subsides au prorata du 
nombre d'élè-es, mais au prorata du nombre dn classes 
et d'instituteurs. Le gouvernement veut ainsi éviter ce 
que l'on a appelé la chasse aux é lèves . 

L a r é m u n é r a t i o n d e s mi l i c i ens . — La section cen
trale cbaigée de discuter le budget de la guerre a eu i 
examiner la proposition tendaui à augmenter la rému
nération des miliciens, faite par l'un de ses membres. 

Elle a élé d'avis qu'il y avait lieu de se rallier à cetla 
proposition, 

£ a ques t ion de l'JJteplerr*. — Daus notre tôsumé de* 
débat* d'une des dernières séances de la Charnbre, on a 
vu qu'il avait été question de l'Espierre, Nous donnons, 
aujourd'hui, d'après les Annales parlementaires, cette 
partie du couiple-rendu de la séance : 

Hoyois (député de Tournai). — Pour aborder uu sujet 
d'an ordre spécial, je regrette que l'honorable ministre n'ait 
fait connaître ses intentions en ce qui concerne l'immonde 
Espierre. (Hilarité). 

u Plus d'une fois, ceux qui sont nos aines dans cette Cham
bre ont- été entretenus de la malheureuse question de l'Es
pierre. il u'eu est aucune qui réclame une solution plus argenté 
et plus radicale. L'Espierre ne charrie que des immondices, 
c'est mi dévêt soir.ue toutes les =,*leié.s de la ville de ftuboalx c( 
de Lui tes «elles de lavrtlr de TuiircutuR. I! y a des aniiecs que 
les populations qu Tournaisis et celles U n\i .•urptirtissçinenf' 
limitrophe demandent A grands cris qu'on leur vienne en 
aide. 

m Ç U l O Q R A P H I E 
L e M o n d e i l l u s t r é , 13, quai Voltaire, Paris. — Som 

maire du numéro 1867 du 8 décembre 1894. — Gravures. 
La guerre sino-japonaise : L'avant-garde de la brigade 
Kodza devant Ping-Jang. — La jetée de Cbemnlpo. -
Une colonne en marche. — Débarquement A Cbemnlpo 
- Plan de la bataille de Ping-Jang. — Russie : Mariage 

du ts»r Nicolas II. — La cérémonie nuptiale au Palais 
d'Hiver. — Le départ de la catbédale dé Kazan. — Mada
gascar (portraits) : Marc Habibisoa. — Hainandriaman 
pandry, gouverneur de Taniatave. — Basaniy. — La fa-
mil lede Rainandnamanpandry. — Le second ministre de 
la guerre. - Aide de camp de la Reine. — Beaux-Art* 
Tableau de M. Lucien Pierre Sergent : Calment. — l a 
musique à Iéna ( U octobre 180«). — Portraits (nécrolo
gie) : M. Edouard Thierry. 1 - Départements : Haute-Ga
ronne : L'affaire des fraudes électorales, à Toulouse (por
traits.) 

Texte. — Chronique : Courrier de Paris, par Pierre Vé 
ron. — Théâtres, par H- Lematee. — Musique par A. Boi 
tard. — Semaine scientmque. par le docteur Servet de 
Bannières. - Beaux-Arts, par 0 . Merson. — Madagascar, 
par Henri Maeer. — La guerre Sino-Japonalse, par le 
capitaine Marin. — Le Sport, par Archiduc. — Autour de 
la velocrpédie, par F. de Villemont. — Explications des 
gravures. Echecs, Récréations, Rébus. Revue comique, 
Bibliographie, Science amusante, etc. En supplément 
La future guerre navale, par Manrice Loir. - Illustra
tion de L. Couturier. — Le nu- . ero : 80 centimes 39041d 

A i m a i . a c h d e s E n f a n t a . - Un volume grand i\\-3i, 
avec filets rouge», orné de 4 viguettes en phrotnotypte, 
d'nn calendrier en bleu et jaune- et de nombreux dessins 
en uoir dans te texte, Btûçhé sons couverture liro» an 
o u i c u r s . Prix : 0 fr. 50, 

V l n i a u a c h p o p u l a i r e d e a E n f a n t a . — Volume 

Ô U f f l a ! **m' M U * " e n o m u r e u s M « « v u r e s . Prix 
L'Aimaituvia d* Enfant* est toujours ce coquet volume 

1 esptcl joyeux e l de morale souriante, 0(1 s'untesenL 
cour , agrément et 'e prallt de son charmant public, la 
wmne humeur des vignettes, le bon goût des anecdotes 
et la bonne grâce des enfants. 

Mais si aimé qu'il «oit de ses abonnés fidèles, VAlma-
nach des .Enfants avait ira défaut, défaut capital aux 
yeux de beaucoup d'enfants : son prix, trop faible sans 
doute pour ce qn'il est, mais trop élevé pour ce qu'ils 
ont, helas I lès pauvrets. L'année qui vienl ne verra plus 
es mucoutents, car el le apporte avec elle VAlmanach 

populaire des Enfants. Il est aussi ga! que bon aîné, il a 
même la gaieté la plus bruyante: et il s'avise d'ouvrir 
un avis sage, sur tel point i réformer, tel ou tel dauger 
i éviter par ceux auxquels il s'adresse,c'est sansgronder 
ni sermonner. Il n'ignore pas, qu'auprès du peuple sur 
1 oui il a'j a de succès qu'a la condition, de d'ennuyer 
pas. — En vente i la Société de St-Augustin, i Lille, et 
dans les librairies catholiques. 39040d 

Les m a u x de tête , l e s d iges t ions l abor ieuses entra
v e n t l 'activité inte l lectuel le et la luc id i té si néces sa i re 
a u x orateurs , a u x avoca t s , a u x financiers, a u x in
dustr ie ls et'a tous c e u x qui do ivent souten ir u n effort 
Cérébral; u n v e r r e de Vin de l'eptone de Chapo-
teattt, cons idéré c o m m e le plus pu i s sant tonique ali
menta ire , l eur rendra la santé et l 'énergie . 39Û780 

Pajrta, i » , r u a a W a t - B o n o r a . 
390«0 

WKs:r33.rM^s2«,ïa i 

[ l a - x ^ ^ e t u COQUELUCHE 
le S irop pectoral de Nafé de DELANGREIVIER sera 
d o n n é a v e c succès et sécurité a u x Enfants , car il n e 
cont ient ni op ium, ni morphine , ni codé ine , dont l e s 
dangei-s sont s igna lés par l e corps médica l e n t i e r . 
Le Sirop de Nafé auss i bien q u e la Pâte ca lment la 
t o u x , facil itent l 'expectoration et fortifient ia P o i 
tr ine . Dépôts dans toutes les pharmacies . P r i x : 8 fr . 

39079 

GOFFIN fit GABEREL 
48, rue de l'Epeule, Roubaix 

de B â t i m e n t s 
i MAÇONNERIE, DALLAGES, CITERNAGES 

Pierres, Marbres , Flafonnage 

Nouveaux P L A N C H E R S syst. Bennebique 
ÉCONOMIQUES el INCOMBUSTIBLES 

• n . a c i e r e t b é t o n d e c i m e n t 

SÉCURITÉ ABSOLUE CONTRE L'INCENDIE 

P I L U L E S G I C e O J E L la Boite V 5 0 

GUERiSON 
RADICALE des Maladies Secrètes 

aroas D T J A T T DARTRES. ECZÉMAS. 
MALADIES m Li J r J Z « / \ . L J l'LCEHES VARIQUEUX 
C o n s u l t a t i o n s t o u s l e s j o u r * , d e » b . à 5 b . , par 

M. VANDENDKIESSCHE 
medeciu-consutunt spécialiste 

L I L L E , 6 , r n e P o é b l a , 6 , L I L L E 
P O M H A D E A N T T f l £ R F l t T I Q U E 

Pour Dartres, Eczémas, Démangeaisons 
S fr. M le pot; t fr. S0 par mandat-poste 

Une n o t i c e s p é c i a l e e s t e n v e v e e GRATIS 
• o u i e n v e l o p p e c o n t r e t i m b r e <le O.I5 c.8483.3 

ftttnmz LE 
RHUM NÉBRtTA 

c ' e u t l e m e i l l e u r ' 
Seu l s concess ionna ires : Coulon-Cuvell ier, à R o u 

ba ix . Samarcq-Joveniau a Tourco ing . 36703 — 79 

l i l l L t T I W • * ' a / ' " / " ' * r ; e l » < ï o r i 7 " , e la Vo ix et de l a 
HiI l 'T .1 l i lJ i Bovehe, eflets pernicieux c a u s é s p a r 

l f iraitemCDt mercuriel etl'abuadutabac. Faites u s a g e 
d e P a s t i l l e * « • Dathatn , au sel de Rerthollet . L a 
boi te , 2 f r . 5 0 . 

Maladies de l'estomac et des intestins, digestion* 
pénibles, manque d'appétit, aigreurs, renvois, vo
missements, diarrhée, coliques, etc . — Faire u s s g 
des P a s t i l l e s et des P o u d r e s d e P a t e r s o n , au b i s 
muth et m a g n é s i e . Past i l les : 2 f r . 5 0 ; Poudre : 6 fr . 

Appauvrissement du sang, faiblesse de tempéra
ment, manque d'appétit, fièvres, maladies nerveuses. 
— Fai tes u s a g e du V i n d e B e l l i n i au quinquina e t 
Colombo, fortifiant, digestif, fébrifuge e t anti-ner
veux, il e s t recommandé aux enfants, aux femmes 
délicates et aux personnes affaiblies par l'dge, la ma
ladie ou les fatigues de toute nature.La bouteil le 4 t r . 

D E T H A N , p h a r m . , 2 3 , rue Baudin , à Paris , e t d a n s 
l e s principales pharm. de France . 1880 

âULLETlN INDUSTRIEL 
l<1 COMMERCIAL 

R o u b a i x - T o u r c o i n g 11 d é c e m b r e . 
S é a n c e h p e u près nul le a r e c c o u r s s a n s c h a n g e -

^£VUE DES MARCHÉS 
MARCHES D'ORIGINF 

b u e n o s - A j r e s , 8 d é c e m b r e . 
lie e o u r s de l'or e s t à 3 7 6 0 t 0 p i a s t r e s p a p i e r 

m o n n a i e , 

MARCHÉS D'IMPORTATION 
A n v e r s , 1 0 d é c e m b r e . 

(par télégraphe) 
R n d i s p o n i b l e , il a é t é t r a i t é . . . ba l les A u s t r a l i e , 

. . . b, P l a t a , . . . b . d i v e r s e s . 

L e B a r r e , 1 0 d é c e m b r e . 

{D'un correspondant particulier) 

Laines. — M a r c h é t rès c a l m e , l a c o t e de c e 
m a t i n a é t é la i s sée s a n s c h a n g e m e n t . 

l i n d i spon ib le on a n o t é 2 7 ba l l e s B u e u o s - A y r e s 
à p r i x t e n u s s e c r e t s . 

A t e r m e o n a n o t é 1 2 5 ba l l e s d o n t d é t a i l s u i t : 
1 0 0 ba l les B u e n o s - A j r e s s u r j a n v i e r k 0 7 , 5 0 e t 2 5 
bal les d i to sur j u i n a 1 0 4 , 5 0 . 

V o i c i l e s c o u r s d e c lô ture : D é c e m b r e 9 0 , » » . 
j a n v i e r 9 6 , 6 0 , f évr i er 1 0 2 , » » , m a r s 1 0 2 , 5 0 , a v r i l 
1 0 3 , » » , m a i 1 0 3 , 5 0 , j u i n 1 0 4 , 5 0 , j u i l l e t 1 0 5 , » » , 
a o û t 1 0 5 , 5 0 , s e p t e m b r e 1 0 6 , » » , o c t o b r e 1 0 6 , 5 0 . 

MARCHÉS DE CONSOMMATION 
mutes 

R e i m s , 8 d é c e m b r e . 
L e s a f fa ires o n t é t é «n g é n é r a l un p e u plus a c t i 

v e s , s a n s q u e l ' ensemble de l a s i t u a t i o n so i t a m é 
l i o r é . C'est c e q u e c o n s t a t e l e dern ier Bulletin Bi 
Mensuel. 

Peigné. — P e n d a n t la p r e m i è r e par t i e d e l a 
q u i n z a i n e s o u s r e v u e , l a d e m a n d e s'est u n p e u 
réve i l l é e e t a u x b a s p r i x é t a b l i s , i l s'est fa i t p a s 
m a l d 'af fa ires e t un p e u d a n s t o u s l e s g e n r e s . 

Blousses. — C o u r s s a n s c h a n g e m e n t p o u r l e s 
b o n s g e n r e s p r o p r e s , m a i s e n ba i s se p o u r l e s d é 
f e c t u e u x . 

Peignage. — L o n d r e s a y a n t fourn i p e u d 'a l i 
m e n t a t i o n , l e s p e i g n a g e s c o n t i n u e n t à c h ô m e r p a r 
t i e l l e m e n t . 

Filature en laine peignée. — D e m a n d e s r e s 
t re in te s e t p r i x fa ib le s . 

Façon. — A l i m e n t a t i o n m o i n s fac i l e e t p r i x e n 
f a v e u r des c h a r g e u r s . 

Filature en laine cardée. S i t u a t i o n t o u j o u r s 
auss i m a u v a i s e . 

Cachemires et mérinos. — P e u d'affairae p o u r 
l ' in tér ieur ; p o u r l ' e x p o r t a t i o n , il y a u n m e i l l e u r 
c o u r a n t d e d e m a n d e s , — s a u f p o u r l ' A n g l e 
terre . 

Nouveautés en laine peignée. — P e t i t c o u r a n t 
d 'a f fa ires , l ' e x p o r t a t i o n c o n t i n u e à s 'abs ten ir . 

Nouveautés.-— L a réuss i t e de l a g é n é r a l i t é de» 
co l l ec t ions a a m e n é à R e i m s d e n o u v e a u x a c h e 
teurs ; l ' i m p o r t a n c e de s t r a n s a c t i o n s e n a é t é f a v o 
r a b l e m e n t inf luencée . 

Flan elle t. -r . V e n t e t o u j o u r s diff ici le . 

Lenta, rentier au Bols-du-CI 
eofr, d'un vol d'effets d*hi ,b, ,„ .„ c l l l „ „„ « I T V . , _ , . , . , 
d'olte v V e u r d e m f f t i ^ . t»s ' 1*al**it**rsa»t se «gui 
introduit* a l'aide à'effraclion flans la mâlsod, y ont tcut 
bouleversé. UTpolkeTSe Mousïroù a ouvert une enquête. , B J t o ï ï ^ R O T Ï i d * 

ADRESSE COMMERCIALE 
Blindage de bobinoU, ouvrages divers, étripeoaet en 

métal, E d o u a r d D e f r o l l a , tourneur en, bois, rua 

REVUE ÉCONOMIQUE 
C o m m e r c e d e l ' A n g l e t e r r e 

L e s s t a t i s t i q u e s d u B o a r d o f T r a d e p o u r n o v e m 
b r e d o n n e n t d e s r é s u l t a t s s a t i s f a i s a n t s . S'i l y a u n e 
l é g è r e d i m i n u t i o n , n ' a t t e i g n a n t p a s 2 p . c . d u c ô t é 
d e s i m p o r t a t i o n s , e n r e v a n c h e l e s e x p o r t a t i o n s 
s o n t e n a u g m e n t a t i o n de 2 1[2 p . c . L e m o u v e 
m e n t d u o n z i è m e m o i s e s t s u p é r i e u r à l a m o y e n n e 
de l ' a n n é e , c o m m e o n p o u r r a s 'en c o n v a i n c r e p a r 
l ' e x a m e n d e s ch i f fres c i - a p r è s , qu i d o n n e n t la s t a -
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